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Pierre-sur-Haute 

 
 
Altitude : 1 639 mètres. 

Le nom de Pierre-sur-Haute paraît remonter au XVIIIe siècle. Antérieurement, ce sommet et 
tout le haut plateau étaient connus sous le nom de Chal (De Calma, chaume, terre inculte). 

Ces vastes pâturages étaient déjà, à l'époque féodale, une richesse considérable. Aussi 
loin que l'on puisse remonter dans l'histoire, nous les voyons partagés entre le baron d'Ecotay et 
les comtes de Forez d'une part et les seigneurs de Cousan et de Chalmazel de l'autre. 

En 1138, le comte Guy II, fondateur et bienfaiteur de la célèbre Abbaye de la Bénisson-
Dieu, légua à ce monastère tout le tènement de pâture s'étendant depuis la Brosse, près Sauvain 
en nord, jusqu'au-delà de la Pierre Bazane en midi.  En 1180, Guillaume Chorcin ajouta des 
pâturages à cet immense territoire. 

Dans le cours des siècles, la plus grande partie de la montagne appartenant à l'abbaye de 
la Bénisson-Dieu fit retour aux comtes de Forez. 

A la Révolution, il ne restait au monastère que les pâturages de Garniers qui nourrissaient 
encore deux cents têtes de gros bétail. 

Pierre-sur-Haute a des monuments, des terrassements considérables et insolites qui 
éveillent des souvenirs de guerre.  Faut-il voir dans ces travaux un dernier refuge de nos pères 
contre les Romains, ou se rattachent-ils à la croisade contre l'Anglais envahisseur en 1357 ? Ne 
serait-ce pas plutôt un témoignage des incursions des Routiers à travers nos montagnes vers 
1368 ? Des fouilles seules pourraient renseigner. 

Un travail important, exécuté au Moyen Age sur les pentes du massif de Pierre-sui--Haute, 
commande l'éternelle reconnaissance des habitants de Montbrison envers l'un de nos comtes.  Il 
s'agit du captage des eaux du ruisseau des Planches détournées de leur cours naturel vers le 
Lignon et amenées par une tranchée dans le lit du Vizézy. 

Dans la vallée de Chorsin, il y aurait eu, d'après une note de La Mure, un château, et la 
tradition ajoute que là aussi existait un ermitage avec sa chapelle et un petit couvent de 
Bénédictins dont on ne connaît pas l'histoire (1). 

Frère Maxime  

 

(1) Bull. de la Diana, tome VII. 
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